
Artois - Lys  

 

Stop Allouagne inondations toujours sur la 
brèche 
dimanche 06.09.2009, 04:45 - La Voix du Nord  

PAR MATTHIEU BOTTE  

Luc Vandermersch, le nouveau président de l'association, prépare l'exposition mise en place 
par la CAL et le Symsagel.  

ALLOUAGNE  

Depuis un peu plus de six mois, Allouagne stop 
inondations est présidée par Luc Vandermersch, 
qui a pris le flambeau après André Bourdon. La 
philosophie de l'association n'a pas changé. Les 
membres veillent, sont force de proposition et 
préparent actuellement une exposition mise en 
place par la CAL et le SYMSAGEL visible en 
octobre à Béthune, Merville et Allouagne.  

Les Allouagnais sont toujours sur le qui-vive. Quand 
l'orage gronde, la pression monte. «  On n'oublie pas 
qu'on a eu les pieds dans l'eau. À chaque orage, la 
rue du Général-De-Gaulle est inondée et barrée. 

L'eau n'entre pas forcément dans les maisons mais ça nous rappelle que la menace existe. » 
Luc Vandermersch, le nouveau président de l'association, sur la lancée de son prédécesseur, 
reste à l'affût : « Il y a des choses qui avancent. Deux bassins ont été réalisés. dernièrement, 
la CAL a réalisé des travaux d'amélioration car l'arrivée des eaux n'était pas satisfaisante. » 
Les membres de l'association veillent au bon fonctionnement des ouvrages et n'hésitent pas à 
faire remonter leurs observations éclairées. « On est du poil à gratter sans faire de 
polémique. » Les démarches agro environnementales prévues, elles, tardent un peu. Ce que 
regrette le président car elles sont bénéfiques à tous et permettront notamment de stopper 
l'érosion des sols. Un autre projet de la ville derrière la salle de sports peine à voir le jour 
faute d'arrangement avec les riverains.  

Sensibiliser les privés  

Une des priorités de l'association est de sensibiliser la population, les propriétaires privés : «  
Il y a une foule de petits acteurs individuels. C'est marginal mais quand on additionne tout, 
l'incidence est importante. Si tout le monde avait un système de récupération des eaux ou 
aménageait son environnement proche... » Les membres de l'association se sont en effet 
aperçus qu'en cas de fortes précipitations, ce ne sont pas les limons des terres agricoles qui 
inondent en premier la commune. «  On a filmé le processus et les eaux qui arrivent en 



premier sont claires, dont d'origine urbaine. Ce qui veut dire qu'on est déjà en danger avec 
les pluies qui ruissellent sur les zones habitées. »  

Expo en octobre  

L'association travaille donc actuellement à la sensibilisation des privés. Ça passe notamment 
par la préparation de l'exposition mise en place par la CAL et le SYMSAGEL. Le noyau dur 
allouagnais prend en charge la réalisation des tableaux sur les conséquences du ruissellement 
en zone habitée, les bons conseils et la remise en cause de certaines réalisations. «  On se rend 
compte par exemple que la question n'est pas abordée lors de l'obtention d'un permis de 
construire. Ça se met en place, la manière d'aménager un espace vert n'est pas neutre. » Il 
reste cependant des problèmes complexes sur lesquels se penche l'association comme celui de 
la buse d'autoroute trop étroite mais qui ralentit l'arrivée de l'eau sur Gonnehem. Le lit du 
Grand Nocq est à recalibrer, la reformation du marécage comblé sur le territoire de Lapugnoy 
- donc Artois Comm. - est aussi évoqué par le président.  

Les choses avancent mais Allouagne stop inondations ne lâche pas prise et se méfie toujours 
de l'eau qui dort. •  

> http://www.allouagnestopinondations.com/  

 


